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Freedom  
 

Si ce mot n'existait pas, il 
faudrait l'inventer. Mais si le 
mot existe bien, la Liberté, 

elle, n'est elle pas à 
inventer ?. 

 
Liberté ?  
Où la trouver ?. On la 
cherche partout. Les 
partis politiques disent 
pouvoir vous l'offrir 
(à la condition qu'ils dirigent 
la société et fixent les règles 
à suivre). D'autres disent 
quelle se trouve dans la 
démocratie, dans 
l'économie, dans les 
idéologies,... 
Certains disent même 
qu'elle dérange (si la 
liberté d'un autre les 
déranges) ou en ont peur. 
Les plus pessimistes disent 
qu'elle n'existe pas, même si 
on la voudrait souvent pour 
soit seul. 
 
On pourrait dire aussi : "Il  
est plus facile de  
vivre dans une cage si on 
n'en voit pas les  
barreaux" P. Gillon 
 
En fait, on fixe des 
obligations, des contraintes 
pour asseoir un pouvoir et 
devenir indispensable à 
ceux qu'on domine. 
A quel moment peut-on dire 
que la contrainte d'un 
pouvoir est légitime ?. 
Pourquoi choisir d'être 
dominé ?. Le 'culte du 
chef' présent encore 
aujourd'hui dans plusieurs 
partis politiques, même s'ils 
parlent de liberté, d'égalité 
et de fraternité, ce n'est 
pas l'égalité (le chef, le Parti, 

dirige la vie des autres. 
L'égalité d'être dirigés par 
quelques-uns...). La 
fraternité alors ?. Celle 
des partisans entre eux. La 
liberté ?. Quelle liberté ?. 
 
Ultra -libéralisme et 
socialisme  
 
Si vous décidez d'adopter 
l'ultra-libéralisme vous 
pourriez dire : "Même en 
construisant une usine en  
Belgique (Wallonie) qui ne 
ferait travailler que  
des robots, on ne sera pas 
compétitifs puisque  
l'électricité ici est plus 
chère qu'ailleurs..."  
 
Et le socialisme ?. 
 
Il dira certainement, pour 
s'attirer les faveurs, qu'il faut 
préserver le modèle social 
belge, les salaires, les 
retraites, la sécurité sociale, 
l'emploi (de qualité). 
Pour tout cela, il faut bien 
trouver les moyens...Qui 
viendrons des taxes et 
impôts directs, indirects, de 
toutes sortes. 
Bien entendu, si l'emploi 
vient à diminuer, pour 
préserver le modèle social, il 
faut augmenter les 
prélévements au risque de 
voir l'emploi diminuer 
encore...Et ainsi de suite. 
On devine les risques de la 
méthode. 
On pense alors à recourir à 
l'emprunt (qu'il faudra 
rembourser avec les 
intérêts). 
On gagne du temps mais on 
fait porter sur les 
autres (ceux qui viendront 
après) le poids de la dette et 
on ne résoud rien. On 

complique un peu 
plus le travail des autres... 
Une chance de pouvoir dire 
un jour : "vous voyez, ils n'y 
arriveront pas". 
Le bien-être repose alors, 
non plus sur les 
performances économiques, 
mais sur l'emprunt sans 
lequel un pays qui se 
qualifie de développé 
deviendrait vite un désert. 
C'est tellement simple que la 
Belgique peut qualifier sa 
dette de colossale tout en 
permettant aux politiciens de 
se dirent fiers du travail 
accomplis. 
 
Et l'emploi dans tout ça ?. 
 
Dans les régions les moins 
dynamiques (en Belgique, la 
Wallonie sous domination 
socialiste) 
il diminue puisqu'il est plus 
facile de se reposer sur la 
solidarité que d'apporter la 
prospérité. 
Bien entendu, on favorise 
les amis des amis pour 
ne pas perdre le pouvoir 
rémunérateur sans lequel 
faire de la politique, souvent 
de père en fils, dans une 
région de plus en plus 
sinistrée 
économiquement serait 
stupide. 
On multiplie les promesses 
pour donner l'espoir que l'on 
va (enfin) apporter le 
changement. Mais quel est 
l'intérêt de changer les 
choses pour les amis des 
amis ?. 
En wallonie, le socialisme 
domine ainsi depuis 
plus de 50 ans... 
On ne se trouve pas loin ici 
d'un système où n'importe 
quel membre du parti se 
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prenne pour un commissaire 
du peuple possédant des 
privilèges et des droits qu'il 
n'a pas. 
Il s'agit aussi d'un choix de 
société. Le mensonge et 
l'hypocrisie ne peuvent 
tolérer la vérité. Alors, la 
recherche de la vérité 
devient une action 
dangereuse.  
Parler de la Liberté, 
encore plus dangereux. 
 
Dangereux pour qui ?. 
 
Plus il y aura de danger 
pour ceux qui vivent du 
mensonge et de l'hypocrisie 
et plus il y aura de liberté 
pour les autres. 
 
Ici on parle de Liberté. 
 
P. Gillon 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

1er numéro de la lettre 
d'information reliée aux 
sites internet : 
libertymessenger.com et 
wallonoskova.com. 
 
Elle vous invite à chercher la 
Liberté. 
 
Quelqu'un a dit un jour "la 
Liberté ne se donne  
pas, elle se prend".  
Prenons là avant qu'on ne 
nous la prenne... 
 
Ils sont si nombreux, ceux 
qui sous le prétexte de 
donner quelque chose 
prennent le plus possible et 
se font chèrement payer. 
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